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Les peuples inuit de l'Arctique ont fait 
l'objet de nombreux récits, certains 
exacts, beaucoup d'autres fantaisistes. 
Bien que leur population soit peu 
élevée en comparaison à l'ensemble 
des cinq milliards d'habitants de la 
planète, leur notoriété s'étend bien au-
delà de leur territoire. 

Cette notoriété provient peut-être du 
caractère unique de leur culture et de 
leur mode de vie traditionnel. Ou peut-
être est-elle due à la fascination qu'ils 
exercent sur les gens, en raison de leur 
capacité à survivre et à s'adapter au 
climat rigoureux du Nord canadien. 

Le quart de la population mondiale des 
Inuit (anciennement appelés 
Esquimaux) vit en sol canadien. 
Aujourd'hui, la plupart d'entre eux 
vivent dans une quarantaine de petites 
collectivités éloignées, le long du 
littoral septentrional du Canada et dans 
les îles arctiques qui s'étendent sur 
4 000 km et cinq fuseaux horaires. 

La technologie moderne a facilité la vie 
des Inuit (mot qui signifie «le peuple» 
en langue inuktitut), facilitant les 
transports et les communications, 
améliorant les soins de santé et 
augmentant la protection contre le 
climat. Motoneiges, véhicules tous-
terrains, voitures et camions ont 
remplacé, dans une large mesure, les 
attelages de chiens traditionnels. La 
carabine a remplacé le harpon. Les 
igloos, ces abris de neige légendaires 
en forme de dômes, ont été remplacés 
par des maisons dotées du chauffage 
central, de l'électricité, d'appareils 
électroménagers et de système de 
plomberie. En fait, les igloos ne 
servent maintenant d'abri qu'à 
l'occasion des randonnées de chasse. 

Toutefois, la vie moderne est source de 
nouveaux problèmes. Tout comme de 
nombreux autres peuples aborigènes, 
les Inuit du Canada doivent déployer 
des efforts considérables pour 
s'acclimater à la vie d'une société • 

industrielle, tout en préservant leurs 
racines sociales et culturelles. 

Un aperçu historique 
L'orgine exacte des Inuit du 
Canada est inconnue. On croit 

Les Inuit 
toutefois que leurs ancêtres ont quitté 
l'Asie pour venir en Amérique du Nord 
en traversant une bande de terre qui 
reliait les deux continents durant la 
dernière ère glaciaire. 

Ces ancêtres chassaient sur les terres, 
mais lorsqu'ils se sont déplacés vers 
l'est, ils ont dû s'adapter aux 
conditions de vie du littoral, découvrant 
la chasse au phoque et au morse. De 
l'adaptation à la chasse d'animaux 
marins et de l'utilisation du kayak 
découlerait la culture inuit 
d'aujourd'hui. 

Pour les Inuit, la chasse est essentielle. 
De fait, leur société s'est bâtie sur cette 
activité, la famille étant l'unité de base. 
Comme la chasse se pratiquait 
essentiellement en groupe, plusieurs 
foyers se réunissaient pour cette 
activité. Il n'y a pas si longtemps, on 
comptait 700 de ces groupes d'Inuit 
dispersés dans le Grand Nord. 

Les Inuit adaptèrent leur mode de vie 
aux conditions environnantes. Ainsi, 
sur le littoral ouest de la baie d'Hudson 
où le gibier abondait, les Inuit de la 
rivière Caribou chassaient sur terre sans 
jamais prendre la mer. Dans d'autres 
régions, les Inuit se nourrissaient 
principalement de mammifères marins 
et de poisson. Les aliments, peu variés 
et souvent difficiles à obtenir, 
contenaient toutefois tous les éléments 
nutritifs nécessaires. 

Des contacts avec 
1 'extérieur 

Pendant des siècles, les Inuit du 
Canada ont vécu dans un isolement 
presque total. Il y eut bien quelques 
contacts brefs et limités avec les 
premiers explorateurs, mais ce n'est 
qu'avec les baleiniers européens du 
XIXe siècle que des rapports durables 
et plus importants ont été établis. 

L'importance grandissante du 
commerce des fourrures a également 
conduit les Inuit à établir d'autres 
contacts avec l'extérieur. Les fourrures 
ayant toujours été intimement liées à 
leur mode de vie, le piégeage est vite 
devenu aussi important que la chasse. 

Une période de transition 

Les relations entre les Inuit et le reste 
de la population canadienne se sont 
rapidement intensifiées pendant et 
après la Deuxième Guerre mondiale. 
Des pistes d'atterrissage, des stations 
météorologiques et une ligne radar 
traversant le nord du Canada ont été 
construites. Les services 
gouvernementaux ainsi que 
l'exploration et l'exploitation minière 
ont pris de l'ampleur et, plus 
récemment, la découverte de gisements 
de pétrole et de gaz importants a incité 
des milliers d'habitants du sud à venir 
s'installer dans le Nord. 

C'est à cette époque que le 
gouvernement canadien a reconnu le 
besoin de fournir des services de santé, 
d'éducation et d'autres services sociaux 
au peuple inuit. Ceci a entraîné une 
présence nettement accrue du 
gouvernement et présageait de 
l'installation des Inuit dans un nombre 
plus restreint de collectivités plus 
grandes et plus stables, où ils 
pourraient tirer profit des écoles, des 
églises, des bureaux gouvernementaux 
et des magasins. 

Le peuple inuit aujourd'hui 
Pour la plupart des Inuit, la chasse et la 
pêche sont toujours une bonne source 
de protéines. Le piégeage et la chasse 
aux phoques se pratiquent encore ça et 
là, mais les nombreuses campagnes 
visant à abolir ces pratiques ont eu pour 
effet de diminuer leur valeur. La prise 
d'animaux à fourrure demeure 
néanmoins bien ancrée dans la culture 
inuit; la chasse fournit la plus grande 
partie du régime alimentaire inuit et 
représente des revenus d'appoints dans 
bien des cas. 

Aujourd'hui, le système économique 
inuit est beaucoup plus diversifié 
qu'autrefois. Les sculptures et les 
gravures inuit, de renommée 
internationale, sont très recherchées. 
En règle générale, elles sont vendues 
par des coopératives inuit et fournissent 
des revenus stables à de nombreuses  
collectivités. 

La croissance de la communauté 
inuit lui a permis d'occuper des 


